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La transition énergétique en Méditerranée 
Enjeux et perspectives
Une approche macro-régionale
hiziri HAMMICHE et Pr. Hamid KHERBACHI
Université de Bejaïa, LED
Résumé  : La majorité des scénarios énergétiques s'accordent sur le fait que la 
consommation énergétique va exploser d'ici à 30 ans. Les scénarios les plus sobres 
et très volontaristes prévoient une consommation de 15 Gtep (Milliards de tonnes 
équivalent pétrole) par an d'ici 2050. La moitié des réserves prouvées de pétrole et 
le tiers de celles de gaz seront déjà consommés en 2020. De ce fait, notre modèle 
énergétique est remis en cause et une transition énergétique alliant création de 
richesses, protection des ressources naturelles et préservation de l'environnement 
est inévitable. Ce travail tente de saisir les diférents enjeux et perspectives de cette 
transition au niveau mondial, et précisément, dans les pays méditerranéens. En 
premier lieu, nous essayons de cerner la notion de transition énergétique développée 
au niveau de la recherche bibliographique. Puis, nous nous intéressons au contexte 
énergétique mondial qui justiie la transition énergétique et les moyens de sa mise en 
œuvre. Enin, nous présentons ses enjeux et perspectives caractéristiques à l'espace 
méditerranéen.
Abstract: Most of the energy scenarios agree that energy consumption will explode 
by 30 years. he most sober and very proactive scenarios foresee a consumption of 
15 Gtoe (billion tonnes of oil equivalent) per year by 2050. Half of proven oil reserves 
and a third of those of gas will already be consumed in 2020. herefore, our energy 
model is challenged and an energy transition combining wealth creation, protection 
of natural resources and environmental conservation is inevitable. his work tries 
to capture the diferent issues and perspectives of this transition at the world level 
and speciically in the Mediterranean countries. We irst try to deine the concept of 
energy transition developed in the literature. We follow focusing on the global energy 
context that justiies the transition energy and the means of its implementation. 
Finally, we present its challenges characteristics in the Mediterranean.
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Les pays du monde doivent impérativement s'engager dans une perspective de développement durable qui vise à protéger l'environnement et qui consiste à trouver un équilibre entre développement économique, bien-être social et 
préservation de l'environnement (Schneider, 2009). 
Le secteur de l'énergie est le principal secteur émetteur de gaz à efet de serre. 
Ainsi, l'énergie se trouve au cœur de la problématique du changement climatique. 
Les économistes s'intéressent à cette question et élaborent des scénarios énergétiques 
permettant de quantiier les objectifs et le niveau d'action à mener dans les diférents 
secteurs clés. Dans ce cadre, le Conseil Mondial de l'Énergie (CME) a élaboré deux 
scénarios énergétiques. 
Ces scénarios, à savoir le scénario «  Jazz  » et le scénario «  Symphonie  », 
contribuent à instaurer une coopération internationale accrue, notamment par des 
politiques coordonnées au niveau mondial basées sur une coniance accrue dans les 
mécanismes du marché. Cette coopération est essentielle pour atteindre les objectifs 
environnementaux, de sécurité et d'équité énergétique (CME, 2013). 
L'épuisement des ressources fossiles implique une rélexion stratégique sur le 
devenir énergétique. Ajoutons à cela, la croissance de la demande d'énergie1 et la 
volatilité des prix de l'énergie sur le marché international. Il est, ainsi important 
et nécessaire d'enclencher une transition vers un nouveau modèle énergétique 
où les énergies renouvelables occuperont une place prépondérante. Dans ce 
contexte, le développement durable du secteur énergétique consiste à remplacer les 
énergies fossiles non renouvelables par l'énergie solaire, l'énergie éolienne, l'énergie 
hydroélectrique et la biomasse.
Ce nouveau modèle énergétique participerait au fondement d'une société plus 
juste où chacun a droit, dans les meilleures conditions, à la mobilité, au chaufage 
et au confort domestique. La transition énergétique doit allier création de richesse, 
justice sociale, protection des ressources naturelles et préservation de l'environnement 
(Conseil National du Débat, 2013). La Méditerranée, en particulier la rive Sud et 
Est, est et sera plus touchée par le changement climatique que la plupart des autres 
régions du monde au cours du xxie siècle (Plan Bleu, 2008). Comment pense-t-on 
la transition énergétique en méditerranée ? Quels en sont les enjeux et perspectives ? 
Notre travail vise à cerner les contextes énergétiques mondial et méditerranéen et 
à présenter les enjeux et les perspectives de la transition énergétique caractéristiques 
à l'espace méditerranéen.
Théories et historique de la transition énergétique
Selon Laurence Raineau (2011), «  L'énergie n'est pas une simple variable 
alimentant un système technique, mais elle engage les institutions, les systèmes 
1 La demande énergétique mondiale a été multipliée par plus de 2,4 entre 1970 et 2010.
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politiques, économiques et sociaux. Le choix d'une source d'énergie est pour cela un 
choix de société ». La transition actuellement engagée n'est pas liée à l'envahissement 
d'une innovation technologique majeure mais s'impose d'elle-même. 
Historique de la transition énergétique
Le concept de transition énergétique, né dans les années 1980, est lié à celui de 
développement durable. Les étapes clés de son développement sont :
– [1] En 1972, paraît le rapport « he Limits to Growth ». Ce rapport souligne 
les dangers écologiques de la croissance économique et démographique, en lien 
avec la pénurie des ressources énergétiques et les conséquences du développement 
industriel sur l'environnement. Cette étude est à l'origine du concept du 
développement durable. 
– [2] En 1980, le concept de transition énergétique a été introduit en Allemagne 
et en Autriche à travers un ensemble de prévisions et de propositions scientiiques 
élaborées par l'association allemande Öko-Institut, dans l'optique d'un abandon de 
la dépendance au pétrole et à l'atome. Le 16 février de la même année s'est tenu 
à Berlin le premier «  Congrès sur la transition énergétique, le retrait du nucléaire 
et la protection de l'environnement », organisé par le Ministère de l'environnement 
allemand.
– [3] En 1987, la parution du rapport Brundtland (du nom du premier ministre 
de Norvège) a donné naissance au concept de « développement durable » visant 
à concilier l'écologique, l'économique et le social, en établissant une sorte de cercle 
vertueux entre ces trois piliers.
– [4] En 1995, le rapport « Facteur 4 : deux fois plus de bien-être en consommant 
deux fois moins de ressources » est commandé au Wuppertal Institut par le Club de 
Rome. Le facteur 4 correspond à un objectif de division par quatre de nos émissions 
de gaz à efet de serre (GES)d'ici à 2050, ain de contenir le réchaufement climatique 
à un niveau d'élévation de 2°C (DGEC, 2008). 
– [5] En 2003, la notion «  facteur 4  » est reprise en France pour traduire 
l'objectif de deviser par 4 les émissions de GES de 1999 à 2050. Cet objectif est 
inscrit dans la « stratégie nationale de développement durable » en juin 2003, dans 
le « Plan Climat » de juillet 2004, dans la « loi POPE » de juillet 2005, puis dans 
la « loi Grenelle 1 » en 2007.
– [6] En 2006. Le mouvement des «  Initiatives de Transition  », naît en 
Angleterre, à l'initiative de Rob Hopkins. Il vise à mettre en œuvre les solutions 
pour que la société puisse faire face à la pénurie des ressources énergétiques et aux 
impacts des changements climatiques.
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– [7] En 2009, le concept de transition énergétique est repris, en France, dans 
deux livres  : La transition énergétique de Michel J.-F. Dubois (2009) et Réussir la 
transition énergétique de Alexandre Rojey (2008). 
Déinition de la transition énergétique
Une transition énergétique signiie une transition vers un mix énergétique plus 
respectueux de l'environnement et plus économe en ressources fossiles épuisables. 
La transition énergétique est l'un des aspects les plus urgents d'une transition globale 
vers une économie sobre en ressources naturelles et en carbone. Elle peut être 
créatrice de valeurs et de richesses durables. La transition énergétique actuellement 
engagée n'est pas liée à l'irruption d'une innovation technologique majeure mais 
s'impose d'elle-même (Arik, 2012). La transition énergétique repose sur la maîtrise 
d'énergie (Greenpeace, 2013) :
– maîtrise de la demande d'énergie en mettant in à une fuite des dépenses 
énergétiques ;
– maîtrise de la production d'énergie en décidant de stopper le recours aux 
énergies destructrices de l'environnement et nuisibles aux humains, à savoir, les 
énergies fossiles et le nucléaire.
Le Conseil économique, social et environnemental (CESE)2 déinit la transition 
énergétique comme une réponse aux enjeux climatiques, écologiques, économiques 
et sociaux. Elle consiste au-delà des atouts actuels de la France en matière d'impact 
carbone, à s'engager de manière volontariste dans la voie d'une société sobre en 
énergie et en carbone que seule une volonté politique forte permettra de construire 
(Tissot-Colle, Jouzel, 2013). 
Le terme de « transition énergétique »  est parfois employé pour désigner la baisse 
à venir de l'approvisionnement en pétrole puis en gaz et pour désigner le remplacement 
souhaité d'une partie du nucléaire par « autre chose » ( Jancovici, 2012).
Contextes énergétiques mondial et méditerranéen
Enjeux énergétiques mondiaux 
La demande d'énergie pourrait doubler à l'horizon 2050 sous l'efet de la 
croissance démographique et de la croissance économique, essentiellement dues 
à l'émergence des pays en voie de développement tels que les pays d'Asie ou du 
2 Le CESE est une assemblée constitutionnelle consultative française.
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Moyen-Orient. L'Agence Internationale de l'Energie (AIE) estime que la demande 
mondiale en énergie primaire pourrait augmenter de 40 % entre 2007 et 2030.
La hausse des besoins énergétiques provoque la hausse des émissions de gaz à 
efet de serre et conduit au changement climatique. Ainsi, les enjeux énergétiques 
deviennent cruciaux. La consommation énergétique mondiale a connu une 
croissance rapide dans le passé, satisfaite essentiellement par le recours aux énergies 
fossiles (cf. tableau 1). 
La demande énergétique mondiale est passée de près de 5000  Mtep en  1970 
à 12000  Mtep en 2010, soit un rythme de croissance annuelle moyen de l'ordre 
de 2.24  %3, selon le mémento sur l'énergie (2012) publié par le Commissariat à 
l'Énergie Atomique et aux énergies Alternatives (CEA). 
En 2010, la demande mondiale d'énergie primaire était satisfaite à plus de 80 % 
par les énergies fossiles. Les besoins énergétiques mondiaux sont assurés à hauteur de 
33 % par le pétrole, suivi par le charbon (27 %) et le gaz (21 %). Quant aux énergies 
3 CEA, « Mémento sur l'énergie », France, 2012. 
Ta leau   : O igi e et é oluio  de l'é e gie p i ai e da s le  o de
Sou e : Pa o a a des staisi ues de l'OCDE  .
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renouvelables, elles assurent 13 % de la demande, dont 10 % pour l'hydraulique. La 
part du nucléaire dans la consommation d'énergie primaire s'établit à 6 %4. Selon 
l'AIE, le plus grand consommateur d'énergie en 2010 est la Chine avec une part de 
consommation de 20 %5, suivi par les États-Unis avec une part de 19 %.
Les réserves mondiales prouvées de pétrole s'élèvent à 234,3 Gtep, en 2011. Quant 
à celles du gaz naturel, elles sont de l'ordre de 208,4 trillions de m3 (cf. tableau 2).
Les membres de l'Organisation des pays exportateurs de pétrole (OPEP) 
possèdent plus de trois quarts des réserves mondiales de pétrole, 55 % des réserves 
de gaz – hors gaz non conventionnel. Quant aux réserves de charbon, elles se situent 
principalement aux États-Unis (27,6 %), en Russie (18,2 %) et en Chine (13,3 %) 
(Percebois, Mandil, 2012).
Le pétrole est le principal agent énergétique primaire. En moyenne, 4 barils 
de pétrole sont consommés par habitant et par an dans le monde. Les besoins 
énergétiques deviennent plus importants que la capacité à y répondre dans le système 
actuel. Ainsi, le pic pétrolier a été atteint entre 2005 et 2010, et le prix de l'énergie 
explose. Le prix du baril de Brent a été multiplié par 5, dépassant pour la première 
fois 100 dollars en janvier 2008 (cf. graphique 1). En 6 ans (2002-2007), le prix du 
baril du Brent en dollars a été multiplié par 4,8 ( Jamet, 2008).
Le système énergétique actuel est remis en cause. En efet, la croissance de la 
demande énergétique, les risques sur la fourniture d'énergie à long terme, les tensions 
géopolitiques et le changement climatique poussent les États à assurer, dans des 
conditions aussi satisfaisantes que possible, une transition énergétique. 
4 AIE, World Energy Outlook 2010.
5 La consommation de charbon en Chine représente près de 50 % du total mondial.
Ta leau   : Rése es p ou ées e  é e gies fossiles fi  
Source : BP Statistical review of World Energy, Juin 2012.
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Le contexte énergétique méditerranéen
La sécurité des approvisionnements, la compétitivité économique et la 
performance environnementale constituent les grandes problématiques politiques de 
la région méditerranéenne (Ben Jannet-Allal, 2011). L'énergie se situe au centre de ces 
problématiques et exerce une inluence via, notamment, la question de la rente et de 
sa distribution. De ce fait, le secteur de l'énergie nécessite des investissements urgents.
La prise de conscience de l'épuisement des ressources naturelles non renouvelables 
dans le bassin méditerranéen est à l'origine de nombreuses études empiriques visant à 
déterminer la relation entre la consommation d'énergie et la croissance économique. 
Les pays méditerranéens visent à maintenir la croissance économique tout en 
respectant les droits des générations futures à réaliser leur propre développement.
Selon l'étude menée par Asma Esseghir et Leila Haouaoui (2011) visant à 
déterminer la relation de causalité entre la consommation d'énergie et la croissance 
économique sur un panel de douze pays méditerranéens, une relation de causalité 
unidirectionnelle allant de la consommation d'énergie vers la croissance économique 
a été identiiée dans le long et le court terme pour le panel tout entier. Ce résultat 
est en relation étroite avec les structures économiques et aura un impact sur les 
politiques énergétiques.
La Méditerranée est un « miroir des inégalités Nord-Sud » (Ben Jannet-Allal, 
2011). Dans le domaine de l'énergie, cet espace est caractérisé par deux inégalités 
majeures  : inégalités entre les pays du Nord, plus riches et plus consommateurs 
d'énergie que ceux du Sud, et inégalités dans les dotations en ressources énergétiques 
G aphi ue   : É oluio  du p i  du  a il de pét ole B e t,  -
Sou e : BP Staisi al  e ie  of Wo ld E e g .
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très fortement concentrées sur trois pays  : l'Algérie, la Lybie et l'Égypte. En efet, 
Les pays de la Méditerranée sont subdivisés en trois groupes : les pays du Nord de 
la Méditerranée (PNM) en tant que groupe de pays importateurs, quelques pays 
importateurs nets (Turquie, Israël, Palestine, Liban et le Maroc), et quelques pays 
exportateurs (Algérie, Libye, Égypte et Syrie).
Les pays méditerranéens dépendent de 26 pays exportateurs de pétrole. Les 
sources les plus importantes sont la Russie, l'Arabie Saoudite, la Libye, l'Iran, la 
Norvège, l'Algérie, le Royaume-Uni et le Nigéria. En ce qui concerne le gaz naturel, 
les pays méditerranéens dépendent de 14 pays exportateurs en 2006, dont les 
trois sources principales sont la Russie, l'Algérie et la Norvège. 
En Méditerranée, les énergies fossiles (pétrole, gaz, charbon) dominent le mix 
énergétique et totalisent 80  % de l'approvisionnement énergétique des pays. Les 
pays méditerranéens exportateurs d'hydrocarbures fournissent en 2005, 22 % des 
importations de pétrole et 35 % de gaz de l'ensemble du bassin méditerranéen. 
En 2009, les besoins énergétiques en Méditerranée sont assurés à hauteur de 
41 % par le pétrole, suivi par le gaz (28 %) et le nucléaire (13 %). La part du charbon 
dans la consommation d'énergie primaire s'établit à 10  %. Quant aux énergies 
renouvelables, elles assurent 8 % de la demande (cf. graphique 2). 
En 2009, un habitant des PNM a consommé 2,7 tep en moyenne contre 1,2 tep 
pour un habitant des pays du Sud et de l'Est de la Méditerranée (PSEM), soit plus 
du double. Ainsi, la consommation moyenne par habitant en Méditerranée s'est 
élevée à 1,8 tep (cf. tableau 3). 
G aphi ue   : De a de d'é e gie p i ai e e  Médite a ée e     e  %
sou e : O se atoi e Médite a ée  de l'É e gie,  .
Rives méditerranéennes  n° 51-2015 La transition énergétique en Méditerranée ...
La transition énergétique en Méditerranée.
21
Le pourtour méditerranéen, principalement les PSEM, dispose d'un potentiel 
considérable pour le développement des énergies renouvelables, notamment 
les énergies solaire et éolienne. Ce potentiel permettrait à la fois de contribuer à 
satisfaire une demande interne en forte croissance et d'exporter de l'électricité verte 
vers l'Europe. Les heures d'ensoleillement varient de 2700 à 3400 heures par an et 
la radiation annuelle moyenne varie entre 1 900 Kwh/m/an sur les régions côtières 
et 3  200 Kwh/m/an dans le sud et régions désertiques. Le potentiel éolien est 
également élevé. Les vitesses moyennes du vent varient de 6 à 11 m/s (Allal et alii, 
2010). 
Ta leau   : É oluio  de la  o so aio  d'é e gie pa  ha ita t à l'ho izo    e  
Médite a ée  tep/ha ita t
Source : O se atoi e Médite a ée  de l'É e gie,  .
La région dispose aussi d'un fort potentiel géothermique, surtout en Algérie 
et au Maroc. Les ressources hydrauliques en Égypte et au Maroc ont un potentiel 
technique estimé respectivement à 2  470  MW et 2  500  MW. La ilière solaire 
présente un intérêt particulier tant au niveau national des PSEM que pour le 
développement d'un marché euro-méditerranéen de l'électricité renouvelable.
 Les énergies renouvelables dans la région méditerranéenne représentaient 
36 Mtep en 1971 et ont atteint 71 Mtep en 2006, avec un taux de croissance annuel 
moyen de 1,7%. Il est attendu qu'elles se développent à un rythme annuel moyen de 
1,9% entre 2006 et 2025 (passant de 71 Mtep en 2006 à 89 Mtep en 2025) (Plan 
Bleu, 2008).
Enjeux et perspectives de la transition énergétique 
En raison de l'augmentation de la population méditerranéenne, de l'amélioration 
du niveau de vie, de l'urbanisation, de l'industrialisation et d'autres facteurs, la 
demande d'énergie croît très rapidement. 
La transition énergétique a pour but de relever des déis techniques, de favoriser 
des changements de pratiques, notamment en matière de sobriété et d'eicacité 
énergétique, d'impulser des politiques appropriées d'infrastructures, d'aménagement 
et d'organisation des territoires. La mise en œuvre de la transition énergétique 
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repose sur l'action délibérée et concertée d'un ensemble d'acteurs (acteurs publics, 
entreprises énergétiques, groupes concernés de la société civile,…). 
Enjeux de la transition énergétique en Méditerranée
La préservation des ressources est primordiale pour les pays producteurs pour 
lesquels ces ressources contribuent au développement économique, en particulier 
à travers les exportations. Quant aux pays importateurs d'énergie, cette dernière est 
un fardeau, surtout avec l'envolée des prix du pétrole. Selon Rodrigue Coutouly 
(2011),
« Plus nous nous enfonçons dans la crise, plus les illusions et les masques 
tombent, plus l'opinion publique commence à se convaincre de la 
nécessité d'organiser la transition énergétique vers une société plus sobre et 
consommant essentiellement des ressources renouvelables ». 
L'objectif de la transition énergétique est d'assurer la transition vers un mix 
énergétique plus respectueux de l'environnement et économe en ressources fossiles 
épuisables. 
L'approvisionnement énergétique de la Méditerranée repose pour plus de 80 % 
sur des sources d'énergie fossiles. Les émissions de gaz à efet de serre (GES), et en 
particulier du dioxyde de carbone, associés à la consommation d'énergie contribuent 
pour plus de 50 % aux émissions totales de GES en Méditerranée6. La maîtrise de 
l'énergie joue un rôle important en termes de protection des réserves fossiles et de 
lutte contre le changement climatique.
L'objectif de la transition énergétique pour les PNM est de diversiier leur 
approvisionnement énergétique tout en essayant de réduire leurs impacts 
environnementaux et de réaliser leurs objectifs dans le cadre du Protocole de Kyoto 
de réduction des émissions de gaz à efet de serre. Quant aux PSEM, leur déi 
principal est de répondre aux besoins énergétiques, notamment des populations 
rurales, à croissance rapide, tout en minimisant les impacts sur l'environnement 
(tant globaux que locaux), de gagner davantage de compétitivité, et d'assurer la 
sécurité énergétique dans une perspective macro-économique et sociale.
 En 2005, les 21 pays et territoires signataires de la convention de Barcelone pour 
la protection de la mer Méditerranée, ont adopté la «  Stratégie méditerranéenne 
pour le développement durable  » (SMDD). Les principaux objectifs de cette 
stratégie sont de favoriser l'Utilisation rationnelle de l'énergie (URE), de valoriser le 
6 «  Maîtrise de l'énergie et développement durable  », Cahiers de Global Chance, n°  16, 
novembre 2002.
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potentiel des Energies Renouvelables (ER), de maîtriser et de stabiliser ou réduire, 
selon chaque situation particulière, les émissions de GES (Plan Bleu, 2008). 
 Cette stratégie vise, pour cette année 2015, à réduire d'environ 1 à 2 % par an 
l'intensité énergétique par unité de PIB, et à atteindre 7  % de l'ensemble de la 
demande énergétique, d'origine renouvelable.
Perspectives de la transition énergétique en Méditerranée 
La transition énergétique est un enjeu pour l'avenir des pays méditerranéens. 
Cependant, ces pays manquent de perspectives politiques sur le sujet. Ainsi, entre 
2000 et 2010, la part des énergies renouvelables dans le bilan énergétique de la 
Méditerranée a très peu augmenté.
Certains pays de la rive sud de la Méditerranée disposent d'importantes réserves 
d'hydrocarbures et l'ensemble des PSEM ont un potentiel d'énergies renouvelables 
à valoriser. Quant aux PNM, ils ont développé un important savoir-faire dans le 
domaine des énergies renouvelables et de l'eicacité énergétique. La mise en œuvre 
de la transition énergétique reste problématique pour les pays du Sud dont la 
croissance économique est fortement dépendante du secteur des hydrocarbures. Il 
est primordial de bâtir une communauté d'intérêt entre les pays méditerranéens. 
Chaque rive apporte un bénéice à l'autre.
Pour développer des ilières industrielles dans les énergies renouvelables, les 
Psem auront besoin d'acquérir le savoir-faire européen qui nécessite l'ordonnance 
des chaînes de valeurs Nord-Sud dans les ilières renouvelables. 
Le conseil des ministres de l'Union Européenne chargé de l'énergie, de par ses 
conclusions (24/11/2011), propose un partenariat euro-méditerranéen de l'énergie, 
centré sur l'électricité et les énergies renouvelables, dans le cadre de l'Union pour la 
Méditerranée (UpM) et du Plan Solaire Méditerranéen (PSM). Dans le cadre de 
l'union euro-méditerranéenne, quelques perspectives sont envisagées (Ben Abdellah 
et alii, 2013) : 
– promouvoir les politiques d'eicacité énergétique en développant des normes 
communes et en renforçant le réseau des agences de maîtrise de l'énergie de la 
Méditerranée.
– bâtir des partenariats entre industriels, universités et centres de recherche en 
favorisant plus d'interactions entre ces acteurs dans les nouvelles ilières et la 
recherche de technologies innovantes (Clusters, pôles de compétitivité).
Plusieurs options existent pour satisfaire les besoins énergétiques tout en 
répondant aux préoccupations relatives à la sécurité des approvisionnements, à 
la réduction des émissions des GES et aux déis du changement climatique. Ces 
options sont les suivantes :
– exploitation du très important potentiel d'eicacité énergétique existant ; 
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– déploiement des technologies d'énergie propres et eicaces pour la production 
d'électricité ;
– exploitation des ressources énergétiques renouvelables au niveau local ; 
– capture et stockage de carbone ;
– des solutions non technologiques doivent également être prises en compte, 
en particulier dans les domaines de l'information, du renforcement de capacités, 
de l'efort touristique, des transports ou du secteur de l'eau où les changements de 
comportement sont directement liés à l'option de développement.
Dans le cadre de la SMDD, plusieurs organismes et établissements consacrent et/
ou soutiennent des eforts importants (Commission européenne, BEI, MEDENER, 
OME,…), et ce pour atteindre des objectifs tels que :
– promouvoir des politiques d'économie d'énergie, ainsi que d'énergies 
renouvelables et plus propres ;
– établir des objectifs globaux et sectoriels favorisant les utilisations rationnelles 
de l'énergie et les énergies renouvelables dans les stratégies nationales et locales de 
développement durable ;
– inciter les acteurs économiques, les autorités locales et les consommateurs 
à adopter des comportements durables par le biais d'une politique tarifaire, 
des subventions ciblées, des incitations iscales et des campagnes publiques de 
sensibilisation soutenues par les ONG ;
– favoriser les mécanismes économiques, tels que les certiicats d'énergies 
renouvelables, et réglementation visant la promotion des énergies renouvelables ;
– renforcer la coopération régionale et soutenir la mise en œuvre de la 
convention cadre des Nations unies sur les changements climatiques (UNFCCC) 
et du protocole de Kyoto.
Ainsi, les pays méditerranéens doivent intégrer trois axes dans leurs politiques 
de transition énergétique, à savoir la justice sociale, le soutien à la recherche et à 
l'innovation, et repenser les modes de production (Bodescu, 2013). 
La transition énergétique, en Méditerranée, restera une illusion tant qu'une part 
non négligeable de la population méditerranéenne aura du mal à se chaufer et à 
s'éclairer. Les programmes de rénovation énergétique doivent également cibler les 
ménages à faible revenu n'ayant pas les moyens de faire des travaux de rénovation. 
Les investissements nécessaires pour la transition énergétique sont colossaux. 
La banque européenne d'investissement s'est récemment engagée à ne plus soutenir 
des programmes concernant les énergies fossiles et à redéployer ses eforts inanciers 
sur les énergies renouvelables. Tous les pays méditerranéens, notamment les PSEM, 
doivent suivre cet exemple et basculer progressivement leurs eforts de recherche sur 
le transfert des énergies fossiles aux énergies renouvelables. 
L'eicacité et la rénovation énergétique permettront de réduire la consommation 
énergétique aussi bien des entreprises que des foyers. Une industrie peut naître 
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du changement des modes de consommation et de production d'énergie qui 
découleront du développement des énergies renouvelables.
Conclusion
La demande en énergie augmente à un rythme efréné. La transition énergétique 
est la seule solution pour stabiliser les factures des ménages face à la raréfaction des 
ressources. Les menaces sont multiples et les solutions à apporter doivent toutes les 
prendre en compte. Des solutions au plus haut niveau politique, contraignantes et 
justes, devront intervenir pour limiter le dérèglement climatique et s'adapter aux 
premiers efets.
Compte tenu des contraintes et des incertitudes tant climatiques qu'énergétiques 
et de la croissance de la demande d'énergie en Méditerranée, le renforcement du rôle 
des énergies renouvelables et de l'eicacité énergétique dans tous les secteurs devient 
une nécessité plutôt qu'un choix.
Bien qu'ils soient groupés autour d'une mer partagée, les pays méditerranéens 
sont caractérisés par quelques diférences importantes, entre les rives nord et sud-est. 
Ainsi, pour favoriser l'investissement nécessaire à la transition énergétique dans la 
région méditerranéenne, il faut créer une relation Nord-Sud basée sur la production 
et la relation de long terme.
Les stratégies adoptées en Méditerranée, dans le cadre de la transition 
énergétique, visent à faire émerger une unité régionale forte, où le développement 
se fondera sur la reconnaissance de la valeur stratégique de l'environnement et de la 
diversité, et où l'ensemble des pays s'investiront dans des processus de gouvernance 
favorisant le développement durable, la croissance économique et l'amélioration des 
niveaux de vie.
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